
Un jour, un sondage
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Résultat sondage

Pensez-vous que la dernière révision constitutionnelle
a bouleversé le champ politique national ?

NON Sans opinionOUI

Pensez-vous que le registre de commerce électronique
sera opérationnel durant le premier semestre 2017 ?

DIGOUTAGE
Par Arris TouffanPar Arris Touffan

Le poisson et l’eau
Il paraît que l’eau va coûter plus cher. Je neIl paraît que l’eau va coûter plus cher. Je ne

sais pas combien elle coûtait, l’eau, mais onsais pas combien elle coûtait, l’eau, mais on
nous apprend que le prix va en être augmenté.nous apprend que le prix va en être augmenté.
Ç a  v a  s û r e m e n t  r u i n e r  l e s  m é n a g e s .Ç a  v a  s û r e m e n t  r u i n e r  l e s  m é n a g e s .
Heureusement qu’on va déduire les coupuresHeureusement qu’on va déduire les coupures
du prix de l’eau, comme ça, le précieux liquidu prix de l’eau, comme ça, le précieux liqui--
de sans odeur et sans saveur restera, en dépitde sans odeur et sans saveur restera, en dépit
de l’augmentation félonne, abordable pour lesde l’augmentation félonne, abordable pour les
petites bourses. Il se pourrait que cette augpetites bourses. Il se pourrait que cette aug--
mentation soit bénéfique en contraignant lesmentation soit bénéfique en contraignant les
gaspilleurs à devenir plus chiches. Mais cegaspilleurs à devenir plus chiches. Mais ce
n’est pas gagné. Ce qui m’inquiète vraimentn’est pas gagné. Ce qui m’inquiète vraiment
avec cette augmentation, c’est qu’on ne pouravec cette augmentation, c’est qu’on ne pour--
ra plus utiliser du tout la formule  «comme unra plus utiliser du tout la formule  «comme un
poisson dans l’eau». Déjà que le prix du poispoisson dans l’eau». Déjà que le prix du pois--
son est carrément hors de portée si, en plus,son est carrément hors de portée si, en plus,
l’eau aussi devenait chère, par quoi la remplal’eau aussi devenait chère, par quoi la rempla--
cera-t-on ?cera-t-on ?
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L’Institut Pasteur
et l’hépatite B

L’Institut Pasteur d’AlgérieL’Institut Pasteur d’Algérie
va acquérir entre 100 000 etva acquérir entre 100 000 et
400 000 doses du vaccin400 000 doses du vaccin
ant i -hépat i te  B pourant i -hépat i te  B pour
adul tes  sous laadul tes  sous la
forme de monodoforme de monodo--
se. Il faut dire quese. Il faut dire que
l’hépatite B s’estl’hépatite B s’est
fortement répanfortement répan --
due ces dernièresdue ces dernières
années enannées en
Algérie.Algérie.

Très prochainement, l’aéroport international d’OranTrès prochainement, l’aéroport international d’Oran
Ahmed-Ben-Bella sera doté d’un parking à étages enAhmed-Ben-Bella sera doté d’un parking à étages en
structure mixte, béton et charpente métallique. Il fautstructure mixte, béton et charpente métallique. Il faut
dire que l’aéroport d’Oran souffre grandement dudire que l’aéroport d’Oran souffre grandement du
manque de places de parking, notammentmanque de places de parking, notamment
lors de la saison estivale et égalementlors de la saison estivale et également
lors de la campagne d’El Hadj.                 lors de la campagne d’El Hadj.                 

Un parking pour l’aéroport
d’Oran

ERISCOOPERISCOOP

Où sont passées 
les colonies de vacances ?

Les  œuvres  soc ia les  des  ent reLes  œuvres  soc ia les  des  ent re --
prises publiques ont presque toutesprises publiques ont presque toutes
oublié l’organisation de colonies deoublié l’organisation de colonies de
vacances pour les enfants des travacances pour les enfants des tra --
vai l leurs.  Depuis quelques annéesvai l leurs.  Depuis quelques années
déjà, elles ont délaissé ce créneau luidéjà, elles ont délaissé ce créneau lui
préférant l’organisation de Omras oupréférant l’organisation de Omras ou
voyages touristiques dans des capivoyages touristiques dans des capi --
t a l e s  é t r a n g è r e s  p o u r  f a i r e  d e st a l e s  é t r a n g è r e s  p o u r  f a i r e  d e s
emplettes, à l’exemple d’Istanbul ouemplettes, à l’exemple d’Istanbul ou
Dubaï.Dubaï.

SOI T DIT EN  PASSANTSOIT DIT EN PASSANT

I l est des jours comme ça où l’on s’in-
quiète plus que sérieusement de l’intérêt
qu’aurait l’Etat de cautionner une poi-

gnée de gourous qui gagnent en puissance
et avancent sans crier gare vers un assujet-
tissement de la société à la pensée rétro-
grade qu’ils véhiculent au nom d’une reli-
gion devenue bien étrange.  

Au nom de pratiques en total décalage
avec ce qui se dicte et s’enseigne dans les
universités et instituts qui respectent l’is-
lam et les musulmans. Au-delà du fait que
l’on puisse, parfois, méchamment, se
réjouir de la mauvaise tournure que pren-
nent les choses, il y a le secret espoir que
les victimes finiront un matin par se démar-

quer de pratiques en rupture de ban. Mais
pourquoi s’étonner que les pouvoirs
publics laissent faire ceux-là mêmes qui,
s’ils n’étaient pas laissés libres de leurs
mouvements, menaceraient sa pérennité ?
Un partage étudié des tâches permet de
mieux contrôler les pulsions d’une société
en mal de repères.

Nous voilà donc au cœur d’un désert
culturel qui aura fini par s’accommoder du
vide ambiant et s’adapter aux exigences
d’un nouveau comportement qui y fleurit.
On tente souvent de faire croire qu’en
Kabylie, la pensée est libre et les démo-
crates plus nombreux.  Certains de nos
talentueux écrivains, encensés par les cri-

tiques occidentaux et établis par eux
comme les brillants porteurs de la pensée
affranchie, claironnent, à l’occasion, que la
révolution qui mènerait inéluctablement au
changement, à l’émancipation et au règne
de la démocratie ne peut venir que de la
seule et vigoureuse Kabylie. Des étudiantes
fanatiques qui font annuler, à Tizi-Ouzou,
une pièce de théâtre au motif que la comé-
dienne n’est pas voilée et qu’un instrument
de musique, interdit d’exercice en islam,
trône sur scène, ne se sont pas déplacées
d’Alger mais sont issues de là où elles étu-
dient et tentent à leur tour de dicter leurs
lois.  

Il n’y a pas deux Algérie mais une seule

où activent, sévissent et tentent de faire
régner un ordre établi par eux, des inté-
gristes qui hier égorgeaient à tour de bras
et qui, depuis, ont été amnistiés au nom
d’une réconciliation nationale qui se joue à
leur seul avantage. 

M. B. 
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